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les talons et lui attirait les railleries de ses ararides quand il voulait courir
et jouer.

L'aitn' nie travailla point dans ses clasa, et la iihlesse i père ne ft que
le mettre sur la voie de hitdisip.tio. IPIr de bIIe hurie, îar r'ivxt.

le goût du jeu, qui est la grande p-Aion dles villes de province. i1. Qu-
nel, djà -iex. aurait ei heoin qu'on l'iit!îtl dans la conduite d a oi-

son, mais sa femme mouruiî eut s'éteign douement en tricttant sur

elhise. Les comptes plus è:en ls cient mal et ordrc el plus i.ßioile's a
tenir. Quesnel ertît pouvîir su reposr sur ses efaliIns; Pineé ii- .

dans les affires, ne fit que les h llr, et, grave ait desurdre, deiurtia ia-
que jour quelques -otntes pour f-urntî a ses dépenses ui-dt-brs. Ceit
ressource ue tits connutc, les irères en uSÔrert et la euisse tt Uvce ni

pillage ; ce t le Coniene't ir la de-aence (Pule mitaont qui était

devenue Puni des.mcillures de la vile.
V Pint ensuite la reotiinî avec la lui des suspects et du mtaximum. L

vieux Quesnel fui is à la gèûte, e fit d grandes pertes sur les turehai-
dises qu'il ut ob:gil d2 lirer pour vivre en repts. Sur tes etrtitc, 'lar-
celin, son qtatrièm e fils, murt sulatemnt pour stre jeté dni le ennal en
sueur. G:illatuiie. frnap di ces mtailheîs qiui arrivaient îotup >iu, coup, et
toujurs ciqué de prcferences injusies qm I t1iigris:aietI de plus en plis. ti

pouvant tenir itn logis. dep u is surnut ip'il avait perdu su tpauvre mère, lat

un tmatin pour Pari-, à ce q1t'uo tilt. et ne donna Plus de :es nuvîles. Li-
né, ayant assez mal tourne et rungé deuxs fois on biîie, courui ;1 l'îrméee

avec son cadet, aussi dérntgé que lii, sur la promesse de 'avaeiennt7tt rta-
pide qu'un obtenait alors. Le troiî èie frère. pinisati Jii quaitier, lit utn

jour pour rire le parti d'a cvaler tris d'uzaunes d'ufs salis boire, et imourit
suîrie.champ.

1. Queanel vendit sa maison, réalisa le plus d'argent qu'l put, et al
loger au bout d'un -fnubouîrg. A tout prepdre, il n'éii pas lut à uilt rmi.e
i avait satuivé quel que chose des lts-italions de me fils. Le prix de a mi

son, de ses fonds de magasin, et quv:iues rernItrües tardives Ii laient dl

quoi se soutenir avec sn f!le. Il pas d'ileursu de fort pet, vaiît toujoit-
etc sobre et laborieux iuais qiétîti-ce que etne conditin pouir ti hmme

qui tinit passù sa vie à anmassr une t>rtune. et qui s'étit vu 1'un dejits p-

mliers marcla nls de la province ? L'oisiveté fit itsupporta Id s b's ire-
rniers temps à tni honime auctif tî c-ipé comnte il ':ia tjours té. Ln
vie triste et retirée «P mi rnai nittit gucre propri à dlirsser ses ennui le
chagrin le mina sourd-ment.

reu de temps après Painé, Julien Quesnel, futi tué en duel à Lauzann e

.autre mourut de la peste en Syrie. Le vieux Quienel demetra donc :o-t

. fait seti avec sa Eile, à luelle il dlisnit uoti% ent -- Ai ! qtue je tu iiin-
drai,ma pauvre Madeloin, si tu trouves à te marier.

Mladelon, sachant le iden qti lui restait, ie vit plus tohstadis ès-lurs a
le recueîlHr tout entier, encouragée qu'elle était par l'élo:guem!t e Gui!-

a ume, le seul drère quele eût, et surtout par latin tiie votonté que le pure

avait totijiors manne a ti enit. Ele ne nel gen rien d:mu cete vue.

Cette ile était déjà mûn-lide VI grosirte, n-c eis les traver, de ai basse

classe des provinces parn laquelu ele nyùi été levée- Cependat ee
Iurnit ent-re préîutre i de ns partis si ele eût hérit sete e sde ' pru.

Toutefois, Pineeritude où l'on éait de ce gtii leur resitait et di page qui

pouvait avoir lieu, et que personne ne se présenra pour épouser ce:e crîn-
ture disgraciée.

- Mais le bonh mme Qucesnel avait tait dans sa miernie de lMgiies i I dou-
loureuses réflexions. Doué d'un grand ses inture, il avait bien ciagé
d'opinion sur le 'cunpie tie ses enfians et méic str celui dc sa fille, quil
commençai à conaîtîre La ruine de sa reaion lui avnit ouver les veux.

Il se reprochait ses faibleseOs pour son nîné, qui l'avait jeté dlai- ses dépor-

temens.-Que Caire 1 disaitH srurent ; ils sont morts; devant D'eu suem

leurs âmes, et qu'il leur pardonne ussi bien qu' noi ! Je ne pouvais prt e
d'ocenper de tout; je n'ai cherrhû qu naiasser, ls n'ont tit ue disat-

per. Que la volonté de iLiet soitln fabe'!
La sui c au proJ-/ain numéro.
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Souverains, princer et prinesses.--Le comte rie Nastn, ex-roi de 111-

lande ; S. A. R. If! coite de Licei, frère du roi dle Sieile ; le prince de Cli-

mnay, le prince Ch. L. Gaspard de Rnh.-Roebîetfrt de iontaban ; S. A.
. le duc de Sussex, uele de la reine d'Anul'terre s le îîri:ec Anti-te de

Prusse, la gra nde durliesse Alexandre de Rusie, Ia ;rincesise Lotise-Au-
g-ute, chese tntiriè re de Holstein-Sonde r-ourg-Augustmnrg.

Clergé.-Dt' COisnne, archevêque de Seus ; Lemerciîr,ancien évêque de
Beauvais, Tharin, ancitn curè de Sirasbnt:-g.

Nouê p.ions ceux de nos abonnis cni sntt en retard dans le payerent de

leur sousription aux ,ATélanges, Rcigieux d'avoir la bonté de mnus faire

Passer, aussitôt que possible, le montan t de leur redevance. Ngu, serirmr

tròs reconnaiseant à b1M. les curé. ails vauhldent se dîtnner la peine de re-

cevoir et de nous faire tenir les sommes que peuvent devoir les dutêrents

mou=cipleurs de leurs paroisses respetiyeu.
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ON RECEVRA inuuiaemnt des soumissions cachetucs potr la hftine
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t ous le plus ilti déla it i.
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UNE MlA;SON de pere à :rb: ëm.ges flisant retiiiiiire dles rîtes Se.
Mrtic et Sahtiberr vaver j:îiu et d tidat s, at;liirg Québe.

UN E A UTR E M A i:.:N ;n lis deux tnages faisant en;eniutre de s
enrs St. Demis et Shelrrîoe. C(1-i- 4 non, avec jardin e dependance'

1ur cm deucX taitns i'adrus r à i'Ev ncue.

A VENDRE.
Att iîtenu des .1iéëlnge-s, ci t bez M1i. le, libraires de la vifle, le C A -

LENDRIER ECCLESJASTIQUil ET CIVFL pour l'année Jjissratie

p 8 :.i .E I V 13. UR.
LES SOUSSIGN ,.S inflrnn a -ri itueCen ent heurs nntis e le

dubVie en générni-tA viennem ti rir UN E i.OUTQI DE REL IEUR,
aits lIa rue S. Tih e-c, vis-a-vis b > :mi ers e du11M. J. Sius: t

Cw. et de Lons PntnAiULT. Las otutani d'e "as it' è' t's lmertfit

à leur litnt'lnh -eronni Cvruiès avec eélur. ct dant '.es derniers goûts au

pitix les plus réduits.
* CH A PILEAU r.T LAMOTHE .

ontrnL4 10 novembre 143.
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DE
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CEEUR DE MARIlE,
Elalic udans l'égiise mi/!hrale de .mniréal, le T férir ] -

qt\TRIEMtE EDITION EN CANAD.\,
A VC .C ' A PltOiIATIO tNiO E:cn. DE I: O NONT .A i. .

-'tr T itv'rG.t flf QflOGQflL . D'SIST OfF DU~ CA1ADA6.

eni de ruit-lques No- Iors Gnat.rxc LEsoîr acbler aux enfai.t 'é
Indeh d la langue onglaise à rusage des écoles d dî nese. J re. édition

Prix : 15 so-s.

UN E sruîrE contenant l'îon des oblieaions les indutlerres et dec

iriEs nanrhts à la CONFRtRI DU SCAPULAIRE, suivie du

Balt 'IAdniisoin.

RÉGLEMEENT DE LA CONGRß-GATION DES FILLES.
:TtAtULIE DANS PLUSlEURS PAROiŽSES DE CE ItOCtSt

tRtCUEtL DE IT.\NtE
A P ;USAGE DIS SŒURS DE CAITE.

DES CA RTI Dii T'PJCPRANsCEî-s TOTALE EiT P'AR1TIFiE

CoNDiTIONS DE CE JOURNAL.
L l Mf:r.ANGEs st pbh.-t l deit fois la remîtainie, le Mardi et le V endredi

Lt pt: d le iieminio. pvahn. dii<-e. est de QUATnE Pr.sTnita poUrt

'tii te. et Cipa r.sTiES ir la psw. Oi ite reçoit point d:ilonnent

pour mdti s it' six mo , Lis alonnés lui veulrit cessor de iouscrire FI

Ituirî:.dîit cn ,dtnntr avi, un mis e:ni lsirnion de etur abonnrnem

O s blnmve nu lîren.i du Jotril, rue St Dens, à loniréa, e che«

5-1e. at: t tono<, hbrdtres e ctte vile.
Dlig s et i i au-d-sssiis, Irerin, rinmr, o6,.
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